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Les images fabriquées de Pierre Besson offrent la vision d’un monde étrangement vide, lisse, fait d’enchevêtrements d’architectures factices, de constructions anonymes d’où toute vie semble exclue. Ces espaces fictionnels résultent de combinaisons complexes, soigneusement composées, à l’intérieur desquelles le regard circule, cherchant des repères, des ancrages, connus ou non. La photographie n’est pas ici l’enregistrement du réel, elle s’apparente plus à un montage d’éléments disparates, à une superposition de strates dont la cohérence émane d’un lent processus de construction. Loin d’être donnée au départ, l’image se constitue, se transforme pour donner à voir des archétypes de constructions modernes, en ce qu’elles seraient la transcription idéale d’un planificateur dont le seul objectif serait l’agencement parfait de formes et de fonctions. Le résultat en est des images dont l’échelle est difficile à percevoir : parfois elles incluent des éléments issus de la réalité, aéroports, ponts, métros, plates-formes industrielles qui sont insérées dans d’autres réseaux qui, eux, semblent surgir de machines, parfois elles n’offrent que des espaces indéfinissables, connus mais irrepérables. Leur point commun en est la froideur, qu’un silence glacé semble envelopper. 
Leur élaboration obéit à un processus de « vérité », qui leur confère cette présence que la lumière en émanant renforce : cette série évoque un monde virtuel, dématérialisé dans lequel la circulation n’est qu’illusionniste, et l’appréhension vouée à l’angoisse.
Côtoyant l’univers du cinéma de science-fiction, ces œuvres apparaissent comme des scenarii possibles. Certaines images rappellent d’autres images, -2001, l’odyssée de l’espace, Blade Runner -, et témoignent d’une esthétique génératrice d’imaginaires intensément contemporains. Agissant comme metteur en images comme d’autres seraient des metteurs en scènes, Pierre Besson procède par séquences : le spectateur peut s’y infiltrer et devenir lui-même l’acteur d’une dérive virtuelle. Ces images « constituent un paysage mental où survivent, dans de nouvelles configurations, d’hypothétiques hybridations, des traces d’activités humaines diverses, la mémoire d’éléments rencontrés, à la disparition prochaine annoncée » (Pierre Besson, entretien avec Bertrand Godot, in catal. Insight, musée des beaux-arts, Angers, 2009)
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